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Quel est l’impact économique 
de la pêche ?

Apolline Jesiolowski, étudiante, mène jusqu’en août une étude visant à mieux connaître l’impact socio-économique de la pêche et 
de l’aquaculture sur le quartier maritime de Paimpol. Son travail sera présenté à l’automne.

Côté mer

Armelle Menguy

T Lannion Trégor Communauté 
totalise 230 km de trait de côte 
quand Guingamp Paimpol Agglomé-
ration en dénombre une cinquan-
taine et Plouha, une dizaine. Parce 
que ce littoral est accidenté et fait 
travailler de petites unités ostréico-
les et des bateaux de pêche côtière, 
son impact socio-économique est 
mal connu. 

235 marins et toute 
une économie derrière
« On n’a pas de grands ports comme 
Le Guilvinec ou Lorient, ça fait de 
nous un peu des parents pauvres ; 
pour autant, le nombre de bateaux 
se maintient chez nous quand il se 
casse la figure en Bretagne sud 
depuis le plan de sortie de flotte ; ici, 
avec nos unités familiales qui font 
vivre 235 marins, 22 entreprises 
ostréicoles locales, 111 qui viennent 
de l’extérieur, plus les 66 personnels 
du lycée maritime, les 55 agents de 
l’Enim (régime social des marins) et 

les quinze employés de la coopéra-
tive, on représente un poids non 
négligeable. »
Et cette étude, Yannick Hémeury, de 
la commission Mer et littoral de LTC 
avec Loïc Mahé, en parle depuis des 
années. « C’est un sujet qui me tient 

à cœur et ça fait trois ans que je 
demande que l’on fasse une étude 
concrète. » C’est la mission qui a été 
confiée depuis mars à Apolline Jesio-
lowski, étudiante en Master 2 Exper-
tise gestion environnement et 
littoral à Université de Bretagne occi-

dentale de Brest. « On avait des don-
nées vieilles de dix ans, il a fallu les 
actualiser ; mon travail permet 
d’approfondir les connaissances 
d’amont en aval, en allant voir autant 
les chantiers navals que les 
mareyeurs, les lycées et les poisson-

niers, en plus des professionnels à 
qui je demande des choses précises, 
leurs chiffres d’affaires entre autres ; 
je travaille sur l’économie et les flux 
de commercialisation. »

Le travail de la jeune femme sera 
rendu public à l’automne pour les 
trois communautés d’agglomération 
concernées puisque le quartier mari-
time de Paimpol s’étend de Locquirec 
à Plouha. « Ici, les emplois sont non 
délocalisables et c’est important de 
donner une image réellement posi-
tive des métiers qui ne représentent 
jamais une orientation par défaut ; 
mieux connaître la profession pour 
mieux protéger le littoral, c’est aussi 
anticiper les enjeux des change-
ments climatiques à venir », rappelle 
Loïc Mahé, de la commission Mer et 
littoral. «On pourra prendre de 
meilleures décisions. »

Loïc Mahé et Yannick Hémeury pour la commission Mer et littoral de LTC, avec Apolline Jesiolowski, étudiante qui mène l’étude, et 
Christelle Bacor, chef de projet du programme européen.

« Mieux connaître la 
profession pour mieux 
protéger le littoral, c’est 

aussi anticiper les enjeux 
des changements 

climatiques à venir. »

Le centre de santé du Quinic pris d’assaut
Le centre de santé du Quinic donnera ses premières consultations le 10 juillet. En attendant le 
jour J, les patients sans médecins de tout le territoire de Paimpol étaient invités à s’inscrire dès ce 
jeudi matin, sur place et par téléphone. Le standard a vite été saturé et ils étaient nombreux à 
faire la queue dehors avant de pouvoir rentrer cinq par cinq avec environ sept minutes accordées 
à chacun le temps d’un premier examen de leurs dossiers. Sur ce désert médical, Paimpol a joué 
de malchance avec la perte de cinq généralistes ces derniers mois : des départs à la retraite, des 
médecins décédés et une praticienne s’étant mise à temps partiel.

« C’est un partenariat historique », déclare Pierre Morvan, le 
président du festival du Chant de marin. Le festival paimpolais et 
Armor Lux vont une nouvelle fois travailler ensemble. Une signature 
de convention de partenariat, jeudi, à 11 h, a officialisé la chose, dans 
la nouvelle boutique d’Armor Lux rue Saint-Vincent. Une nouvelle 
fois, les bénévoles du Chant de marin, l’organisation et les services 
techniques de la ville seront habillés par Armor Lux aux couleurs du 
festival. Ça représente 4 000 pièces. Armor Lux dispose de 
l’exclusivité textile (tee-shirt, marinière, casquette…) pour le festival 
du Chant de marin. La nouvelle collection est déjà disponible, en 
avant-première, dans la boutique paimpolaise de cette enseigne.

 Armor Lux va habiller les bénévoles du Chant de marin
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